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La rhinite spasmodique apériodique.
Le Dr. Georges Dhers vient de publier à la librairie Jouve & Cie, 

Paris, un opuscule sur le sujet cité plus haut, et qu’on appelle commu­
nément, mais à tort, hydrorrhée nasale, rhinite spasmodique, rhume des 
foins, ou éternuements paroxistiques. L’autosérothérapie est le traite­
ment tout indiqué pour cette sorte d’affection. La lecture de l’ouvrage 
est des plus attrayantes e des plus instructives. A. J.

PETITES CONSULTATIONS.
1*—Dans les cas de rhinite chronique, chez les scrofuleux, l'huile de 

foie de morue, les hypophosphites, le sirop d’Iodure de fer, etc., feront 
beaucoup mieux que le traitement local.

2°—Les démangeaisons chez les cardiaques et les vieillards, céde­
raient facilement (en 8 jours) à la teinture de strophantus, à raison de 
12 gouttes, 2 fois par jour.

3°—Bruissements d’oreille chez les cardiaques.—On sait que dans les 
affections valvulaires du coeur les malades se plaignent souvent, notam­
ment pendant les périodes d’exagération de l’activité cardiaque, de diver­
ses sensations très pénibles dans les oreilles et même dans toute la tête, 
telles que sensation de plénitude, de sifflements, de bruissements, etc. 
Or, d’après le Dr Robinson, professeur de clinique médicale au Bellevue 
Hospital Medical College de New-York, ces phénomènes, qui incommo­
dent tant les malades lorsqu’ils se livrent à leurs occupations habituelles, 
pourraient être considérablement amendés par l’usage du salicylate de 
soude associé à la phénacéture à petites doses. Ce traitement ne doit tou­
tefois être que de courte durée: on le suspend dès qu’on voit cesser les 
symptômes qu’il est appelé à combattre, pour y revenir, s’il le faut, aussi­
tôt que ces troubles se manifestent de nouveau.

4°—Des indications et du mode d'administration du colomel chez les 
cardiaques. —D'après le Dr Piassetzky (d’Elisabethgrad), le colonel em­
ployé comme diurétique dans les affections du coeur n’agirait que dans 
les cas où il existe de l'ictère. L’absence de ce symptôme serait une con­
tre-indication à 1 emploi de ce médicament. Notre confrère a remarqué, 
que pour obtenir le maximum d’action diurétique, le calomel doit être 
donné à doses purgatives pendant 4 jours consécutifs. Cette médication 
est renouvelée à plusieurs reprises ; dans les intervalles on administre la 
digitale ou ses succédanés. Par ce traitement, le Dr a obtenu la dispari­
tion rapide et persistante des oedèmes les plus considérables, après quoi 
le myocarde a recupéré sa sensibilité à l’égard des médicaments cardia­
ques qui avaient cessé d’agir.

5“—Contre les bruissements d’oreilles :
Sulfate d’atropine..........................................0 gr. 01 cgr.
Eau dist............................................................... 15 gr.

Dose: 1 à 15 gouttes, 3 fois par jour—"(Journal de Médecine”, 
Paris).J

193


